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Voici quelques lignes de 1863, reprises d’un extrait de publication de Léon OLPHE-GALLIARD dans 
Journal für Ornithologie, où il traite du Courlis à bec grêle Numenius tenuirostris, de l’Outarde 
canepetière Tetrax tetrax et du Syrrhapte paradoxal Syrrhaptes paradoxus. 
 

Pour mémoire, nous avions réédité tout son Catalogue dans l’Effraie n°48/2018 (TISSIER 2018). 
 

Un grand merci à Cyrille DELIRY qui nous a transmis le document dont des extraits sont présentés 
ci-dessous. 
 

Journal für Ornithologie. 
Berlin, Friedländer. 
https://www.biodiversitylibrary.org/bibliography/47027 

Jahrg.11=no.61-66 (1863): 
https://www.biodiversitylibrary.org/item/103973 

Holding Institution: Smithsonian Libraries 
 

V. Heft n°65 
 

Syrrhaptes etc.  etc.  in Frankreich                                                                                    page 389 
 

Lyon, le 9 octobre 1863                                                                         Léon OLPHE-GALLIARD 
 

 
 

 

Complément au Catalogue des Oiseaux 
des environs de Lyon  de OLPHE-GALLIARD 

 

avec quelques commentaires 
sur le Syrrhapte paradoxal et le Courlis à bec grêle 
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Syrrhaptes etc.  etc.  in Frankreich                                                                               page 390 
 

 
 

 
 

Nota 2021 : l’année 1863 a été marquée par une invasion majeure du Syrrhapte paradoxal 
Syrrhaptes paradoxus en Europe, avec de nombreux départements français où l’espèce a été notée, 
mais pas le Rhône. Cette espèce de ganga est normalement asiatique, mais se retrouvait en 
Europe à l’occasion de quelques invasions à la fin du XIX

è siècle et au début du XX
è, la dernière 

datant de 1908. Il n’y a eu ensuite que 6 citations de couple isolé ou d’oiseau tué à la chasse, mais 
plus rien depuis 1960 (DUBOIS et al. 2008). 
L’Hétéroclite de Pallas est un autre nom de ce syrrhapte. 

 

Aquila naevidoides est l’Aigle ravisseur Aquila rapax. 
Otis macqueenii est l’Outarde de Macqueen Chlamydotis macqueenii. 
 

 
Joseph WOLF, 1860, in Wikimedia Commons, the free media repository 
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Pour en revenir au Courlis à bec grêle, l’espèce est considérée comme éteinte au niveau mondial 
(KELLER et al. in EBBA2 2020). Les dernières citations authentifiées, en hivernage, dateraient de 2001 
(DEL HOYO 2020). 
 

Ce petit courlis vivait en Sibérie, en particulier dans le district de Tara, au nord d’Omsk (sud de 
la Russie, proche du Kazakhstan), seule région où la nidification a été prouvée entre 1908 et 1924 
(DUQUET 2008). Il était noté parfois en migration dans l’Europe de l’Est, en Grèce et en Italie, 
très rarement en Camargue, et hivernait en Afrique du Nord et peut-être en Iran. L’espèce était 
très commune au XIX

è siècle, voire plus commune que les autres courlis européens dans certains 
sites de halte migratoire, mais a fortement régressé au XX

è siècle ;  il n’y avait plus que de rares 
mentions dans les années 1980, 1990 et 2000. 
 

En France, l’espèce était régulière dans le midi au XIX
è siècle. Mais il n’y a que 10 citations en 

France de 1904 à 1968, la dernière mention étant la célèbre photo de Michel BROSSELIN, d’un 
individu en baie de l’Aiguillon le 15 février 1968 (BROSSELIN 1968 et DUQUET 2008). 
Six de ces citations concernent des oiseaux tués par des chasseurs, dont un en Dombes en mars 
1924 ! Il est fort probable que d’autres victimes de la chasse n’aient pas été rapportées, faute 
d’identification spécifique, l’espèce pouvant facilement être confondue avec les autres courlis 
européens, même en main, sa taille étant à peine plus petite que celle du Courlis corlieu 
Numenius phaeopus. 
Dans son important ouvrage sur les Oiseaux de France, MAYAUD citait déjà l’espèce comme 
rare au passage d’automne (MAYAUD 1936).  
 

Notons que les critères d’identification de l’espèce ont été largement présentés dans l’article 
d’Ornithos de 1998 (VANGELUWE et al. 1998), avec une belle planche de Christopher 
SCHMIDT. Malheureusement, ils ne sont plus utiles aujourd’hui, sauf éventuellement pour 
d’anciennes photographies. 
 

 
 

 
Courlis à bec grêle 
From The Birds of Europe, Plate 61, Volume 4, 1st Ed. (1832-1837) by Elizabeth GOULD & Edward LEAR, Circa 1830.    
in https://fr.wikipedia.org/wiki/Courlis_à_bec_grêle 
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Les causes de cette disparition sont mal élucidées, l’écologie de l’espèce et sa répartition ancienne 
étant elles-mêmes peu connues, mais il est probable que ses habitats ont été détruits par 
l’intensification des cultures céréalières en Sibérie au cours du XX

è siècle, en particulier pendant la 
période sombre du stalinisme en URSS (1923-1953) et ensuite dans les années 1960. Sept campagnes 
spécifiques de prospection ont été menées de 1989 à 1997 en Sibérie, mais sans résultat, les derniers 
nids observés datant de 1924 (VANGELUWE 1998). 
 

Nous le citons comme éteint au niveau mondial dans notre ouvrage sur les oiseaux de la région 
lyonnaise (LE COMTE & TISSIER 2019), avec la mention d’OLPHE-GALLIARD,  
 

« Trouvé au commencement de Septembre 1863 sur le marché de Lyon », 
 

tandis que nous ne mentionnons pas le Syrrhapte paradoxal, non observé dans le département, mais 
uniquement le Ganga cata Pterocles alchata sur la foi de la mention d’OLPHE-GALLIARD d’un 
oiseau tué dans le Dauphiné en 1854. 
 

En conclusion, nous sommes tentés, avec ces nouveaux éléments, de placer le Courlis à bec grêle 
dans la liste des Oiseaux du Rhône, qui compterait alors 342 espèces. 
 

                                                                                                            Rédaction Dominique TISSIER 
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Résumé : Le Courlis à bec grêle Numenius tenuirostris est une espèce éteinte au niveau mondial. 
D’anciens commentaires publiés au XIXè siècle par OLPHE-GALLIARD pour la région lyonnaise 
incitent à le placer dans la liste des Oiseaux du Rhône, l’espèce étant alors considérée comme 
« moins rare que supposé ». 
 
Summary: The Slender-billed Curlew Numenius tenuirostris is a globally extinct species. Old 
commentaries published in the nineteenth century by OLPHE-GALLIARD for the Lyon region 
have prompted us to place it in the list of the Birds of the Rhone Department, the species being 
then considered «less rare than supposed». 


